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[image: image5]Pour mon frère, Matt, qui grimpe encore aux arbres.
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Chapitre Un

C

’était le petit déjeuner et Ben Covert avait déjà 

englouti la moitié d’un énorme bol de corn 

flakes. Son père était occupé à lire le journal et mar-

monnait, la bouche pleine de toast à la confiture.

slurp

crunch
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  Agité  

du ciboulot

BEN COVERT

Corn flakes

Sur  

ses gardes  

pour éviter  

les gros durs

CARTABLE 

(je ne sais pas  

ce qu’il y a dedans)

MINCE 

comme un haricot 

vert

Ben déguisé en  

arbre dans la pièce  

de l’école, en caleçon, 

peint en vert

Ha 

 ha !

Ben : très fort 

pour disparaître.

Es-tu capable  

de LE trouver :

Dans  

la maison ?

À l'école ?

Non ? Tu vois :  

il est très FORT 

pour disparaître !

Encore des  

corn flakes

Baskets pour 

... euh, prendre la fuite
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Ben était perdu dans ses pensées. Il avait quelques 

soucis. Enfin, un, en particulier : Monty Grabbe. De 

toutes les brutes de l’école, Monty était vraiment l’une 

des pires. Et Ben était une proie facile. Il était si petit 

et si maigre que le moindre courant d’air menaçait 

de l’emporter.

Mais il était malin.

Pour survivre, il avait une astuce : ne jamais croiser 

la route de Monty. Donc, Ben faisait de son mieux 

pour passer inaperçu. À l’école, il se faufilait dans 

l’ombre, tel un ninja, filait comme une flèche du banc 

à la poubelle et de la poubelle au parking à vélo. Et 

jusqu’à présent, ça avait marché. Les vacances d’été 

approchaient et il était à deux doigts du sans-faute.

Soudain, le père de Ben se dressa sur sa chaise.

Hé, 

Ben !

splash !
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Regarde !

UN EFFONDREMENT  

P

R

O

V

O

Q

U

E  

LE 

CHAOS ! 

D

???

??

N

O

R

M

E

S 

 

CRAT??RES 

CR??ENT 

LA 

PANIQUE !

D???AUTRES 

MYST??RIEUSES 

CRE-

VASSES 

SONT 

APPARUES 

DANS 

LA 

VILLE ! LA POLICE RESTE PERPLEXE

Le nouveau 

ATTRAPE-TOUT 5 000. 

Pour des pi??ges en tout genre.

?? Parfait pour  

une embuscade  

dans un ravin. ?? 

Un chasseur
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– Il y en a eu un autre ! s’écria-t-il en brandissant 

le journal – et il frappa la page de son doigt collant. 

Alors, qu’est-ce que tu dis de ça, fiston ? C’est un 

mystère, non ? Peut-être que ce sont des EXTRA-

TERRESTRES !

Sur ce, il enfourna une énorme bouchée de toast, 

couvrant son ventre de miettes poisseuses.

– Tu crois TOUJOURS que ce sont les extra- 

terrestres, dit Mme Covert en levant les yeux au ciel 

tandis qu’elle nettoyait le pull de son mari avec un 

gant de toilette humide.

– Eh bien, en attendant, les gens commencent à 

s’inquiéter, répliqua M. Covert. Le maire va se faire 

virer s’il ne règle pas cette histoire au plus vite !

– Pfft ! Ce serait bien fait pour lui, dit Mme Covert 

qui essuyait à présent une trace de lait sur le visage 

de Ben. Ce maire Grabbe est un escroc ! 

Pas étonnant que son fils Monty soit 

une telle brute ! Il est abominable, pas 

vrai, mon chéri ?
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MONTY GRABBE

(Fils du maire   )

Cerveau rempli  

de complots débiles

Visage rougeaud et mou, 

sorte de cloque géante

TOUJOURS  

en colère

Des doigts  

comme des 

SAUCISSES

Argent  

volé 

et autres  

babioles

Top 3 des mauvais tours de Monty

Le  

casier  

écra- 

bouilleur

Le W.-C.  

de la terreur

La  

piscine  

de l’horreur

requin !

(    Le maire est lui-même un affreux phacochère.)

(    C’est  

toujours  

l’heure de  

la bagarre…)

Une montre

    pour savoir quand

c’est l’heure 

de la

bagarre
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Ben repoussa son bol de corn flakes et acquiesça 

faiblement. Monty Grabbe faisait partie de ces brutes 

qui adorent vraiment brutaliser. Rien ne le réjouissait 

plus que de fourrer un malheureux gamin dans un 

casier, ou de dépouiller un gringalet de l’argent de 

son déjeuner, avant de l’abandonner recroquevillé sur 

lui-même à l’autre bout 

de la cour.

– Mince 

alors ! 

s’ex-

clama 

M. Covert 

en 

tendant 

le 

journal 

à 

Ben. 

Le 

maire 

off

re 

une 

récompense 

de 

mille millions de livres 

à 

quiconque 

résoudra 

le mystère ! Et il a déjà 

engagé 

un 

extermina-

teur 

professionnel, 

un 

type bizarre nommé Ted 

Mortel. Là, regarde !

LE MAIRE GRABBE 

PROMET UNE RÉCOMPENSE

UN EXTERMINATEUR  

ENGAGÉ !
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– Ces extraterrestres ont du souci à se faire, hein, 

papa ? dit Ben.

Mais en fait, il n’avait pas vraiment écouté. Lui, 

ce qui l’inquiétait, c’était Monty, et en plus il était en 

retard pour l’école. Il engloutit donc le reste de ses 

corn flakes, attrapa son sac et adressa un petit salut 

rapide à ses parents en quittant la pièce.

À plus !
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Chapitre Deux

À 

seulement trois jours de la fin du trimestre, 

Ben constata que soufflait déjà un petit vent 

de liberté à l’école. Le compte à rebours des vacances 

d’été avait commencé. Chaque jour, les enfants étaient 

plus agités que la veille.

Quand la cloche sonna la fin des cours, ils jaillirent 

de leurs classes tel un essaim d’abeilles, et se ruèrent 

vers la sortie.

Ben fit de son mieux pour rester en retrait et se 

faufiler discrètement, comme à son habitude, mais 

dès qu’il posa un pied dans le couloir, il fut soulevé 

du sol, entraîné par un tsunami d’élèves.

15





[image: image16]
Lorsque la foule diminua, Ben se retrouva par terre 

et s’aperçut avec effroi qu’il avait atterri au beau milieu 

de la cour de récré. Il se releva d’un bond, prêt à filer 

vers un endroit plus sûr, mais c’était déjà trop tard.

– On t’a eu !

Quatre énormes mains de la taille d’un steak 

arrachèrent Ben du sol. Son estomac descendit dans 

ses chaussettes et son cœur bondit dans sa poitrine 

comme une grenouille dans une boîte à chaussures. 

Il se débattit de toutes ses forces, sans résultat.

Ses bras étaient prisonniers des gigantesques 

pattes 

des 

gorilles 

de 

Monty : 

les 

jumeaux,  

Bertie et Gertie Plank. Ils étaient incroya- 

blement balèzes et avaient l’intelligence d’une 

pomme 

de 

terre 

bouillie. Tommy 

Plum,  

dit le Grand Tom, deux fois moins large 

 

mais 

deux 

fois 

plus 

grand, 

était 

planté derrière eux.





[image: image17]
Le gang de Monty :  

Les gros durs 

de GRABBE

GERTIE PLANK

d’enfants 

jusqu’à  

47,8 m ! 

(c’est  

son record)

TOMMY PLUM, 

le Grand Tom

(doit mesurer  

au moins 100 m)

BERTIE 

PLANK

Les jumeaux Plank, 

à peu près aussi malins 

qu’une tarte aux fraises

pratique le lancer 
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– Tiens, tiens, ça ne serait pas HARRY Covert  

par hasard ? dit Monty.

Il se pencha vers lui et lui enfonça un doigt gras-

souillet dans les côtes.

Ben sourit faiblement et fit de son mieux pour 

paraître cool et charmant.

– Oh, salut, Monty, répondit-il en tentant d’empê-

cher sa voix de trembler et de monter dans les aigus. 

Belle journée, n’est-ce pas ?

– Laisse-moi lui mettre une raclée, Monty, grogna 

Bertie.

– Est-ce que je peux le ratatiner ? siffla Gertie.

– Non, non, les Plank, pas besoin de l’abîmer. Pas si 

c’est un bon garçon et qu’il nous file toute sa monnaie. Tu  

ES un bon garçon, pas vrai, Harry Covert ? ajouta-t-il 

en agitant sa petite main qui sentait la saucisse.

– Je, euh, n’ai pas… commença Ben mais Monty 

poussa un soupir d’agacement et fit signe aux jumeaux.

En un clin d’œil, Bertie et Gertie mirent Ben la 

tête à l’envers, suspendu par les chevilles. 
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Puis ils le secouèrent 

furieusement de haut en 

bas, comme une bouteille 

de ketchup géante. Toutes 

sortes 

de 

choses 

tombèrent 

des poches de Ben : un bout de 

crayon, un vieux chewing-gum 

enveloppé dans un ticket de 

bus, deux autocollants, un 

mouchoir usagé, un porte-

clés dinosaure, une brique 

de Lego, trois marrons et 

une poignée de caramels 

emballés 

dans 

du 

papier doré.
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